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et I école technique Assemblée de
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LA BANQUE PROVINCIALE
DU CAKADA

Siepe social : MONTREAL

Capital autorise
AU VOL

É§«ef
c”e^s’ et lcs demoiselles du cours de—.„.e, 4„, wu„ 
brides avantages qu’offre l’école techique, les un, роцГЛ
perfectionner dans notre Іашга* 1«« ....____J____- j_..
pensable qu’est laxouture.

ptés, de
« .4 , ^ $5.000.000.00
Capital Paye et surplus $4.500.000.00

M. ambuorations
i.àImidi
it Fran-

Notre service d'incendie s’ar 
jméliore sensiblement depuis 

L’ossemble générale de la ehaoj. quelque temps ; cela prouve
ЇП а^,л„ЄГ“1‘ЄГа6117 denÜ* qUe 1 Administration actuelle

d’un bon système se faisait 
sentir depuis longtemps. Donc 
noos avons aujourd'hui un 
système raisonnable. Une voi­
ture pouvant porter 900 pieds 
de boy eaux, deux échelles de 
40 pieds et les extincteurs chi- 
miques, On nous dit que l’été 
prochain nous aurons une voi­
ture automobile (pas cet hiver 
CM- il y a trop de neige). De 
plus les étables de la ville sont 
surmontées d’une tour pour sé 
ehcr et nettoyer les boyeaux. 
Oonc plus de danger que les 

hoyeaua soient bouchés quand 
M arrivera sur les lieux de 
f incendie...) Une expérience 
laite avec notre nouvelle voi-

ûnïÎJU<iwe^e# ÿ118 les provinces de 
Uuebec, Ontario, Nouveau-Brunswick

1 Ile du Prince-Edouard.

cours
couture, qui tous pro­

s-Agen-
iransac-

b Î2ÈL «L 7t™ de ,an8°e “glai* qui suivent les
Mm# françaises ; ceux-ci du moins, comprennent les incon- 

tementa auxquels sont exposée ceux qui ne comprennent et 
ne parlent qu’une, langue dans un pays Mllingue.

Voyonalapopulation française d’Edmundston. Pourouoi 
■t paa suivra nous aussi le coûte d’anglais. Ouvrons donc un 
Peules yeux et comprenons qu’il y a pour nous de grands 
«WWsges à en retirer. Un proffesseur sera à notre disposi-
S ’5* k """‘"J-"1" ; ші™,
ЛМС d en profiter. L’hiver dernier bon nombre de français 

.^suivaient ce cours et montraient beaucoup d’entrain ; oour-
ÜÜL” *“ coatinuer "Mi «“« «aÉe ? Secouons un peu

tegee duMlin^km ° ’ “°” “V0MePPrtci« les Trauscootinentsl paM.nl * Ed-

ter un directeur au Nouveau Ветпа* 
wick.

à demtmte^reamir T2f.ar?”,S ,ouj°urs rembourssble*
c«wuîbés ou d ,ntérêt • “ : les dits intérêts étant
КХпеГ/nt “ 81X m°is' ,е З» juin et le 3, décem-

«■Ira. ' ; і principalement, la* question 
tsnx d'assurances. Une résdutt 
fut passée et un comité fnt appoh 
pour travailler d'accord avec 
comité de Conseil de ville afin 
rencontrer l’inapeeteur do Bora 
des Underwriters et faire tout 
qui est possibles -pour faire dla 
oner nos

tronsge

vertu de ^bments particuliers à cette 
“ ÏÏSîntS confiés à 80,1 département d’épar- 

**"* . S Par un comité de censeurs. Ces mes-
Г”^ШгаЄП‘ me”?Ut1,ement >es placements faits, 

мтьиГЧ C!S d6pôts’ assurant ainsi aux dépo^ 
s*”*? la plus grande protection possible P

80-Pour U commodité de tons, des dépôts de -outer sommes 
puis (Ji.oo) un dollar sont acceptés au département ri épargné 

Deux on plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir 
au compte conjointement. " ~------

stflToilS sollicitons

t

;|1 taux d'assurances qfri 
sont actuellement exhorbitènte. j 

Une réeolution fnt aussi pasaih 
donnant ordre an Comité de tram- 
port, ti on de communiquer av 
Brnean chef do C.N.B- etde

f

5 respectueusement votre en- couragement et vov.x patronage
Succursale à Edmundston :

F^H. Bonrgoin, gérant local.mnm

la Steeioi) fede-
$ . ; >' ■ - t.

1

Au Casino Déposez immédiatement 
BONS DE LA VICTOIRE

échéant le 1er Déc. 1988

Un çomité composé de Italie 
Stevens, Hall et Léger fbt appoin­
té afin d'attiaer l'attention du goo- *are Oous 1 donné comme ré- 
vomement an besoin d’os Hesta "*at : Une couse au bout de 
de Fosts poor notre ville. ., ЇЦГ U xiième avenue en 9 minu-

Uvue "Sonny”. C’eèt certai-l “ »ta Qn^’aenjae гшіі du tant. — -______ _
t l’un des plu. beaux ? *’***! th»Pl*in Notre équipe de pompiers! ^ CTtx&T de

Ottawa 14,—La session fé- qui fot J‘m*is montré à ^ “BtPMée dc '4 volontai-
Ünfe ne aéra paa convoquée „ dmuBdston. Quelques con- Il fut décidé de tenir on -Fumoir’ ”*> 6 E* district, à part cela 
nvsnt le mois de février, croit- naM*ars vous disent même à ixmemblée annuelle en Janvier. 1 ^ a lercoc^er ,e ellef- 
ou, au lieu du mois de janvier qU» c.est ** Plos beau. Après discussion d'affidres moins Les Underwriters d'assu-
car le Premier ministre a dé»I Aujourd’hui et demain le I iwpurtantes, l'assemblée est qjonr- r^nce-feu u’auront plus raison 
daté, hier soir, qu’aucune dé-І^І"0 montrcr» “Shackles of K * de Teir d’un mauvais œil la
dsion ne sera prise à ce sujet J ,’ un extra Spécial en 8 ._____ ., ________ baisse de nos taux d’assuran-
avantle retour de Пюп. M. !?' nx‘ 0,1 non» dit que _ .-***> sertout aprè* qüe nous
Fielding, d’Angleterre. Le mwnx que Sonny fin Kl nier УПгіІГ ' eurons “«tré l’efficacité de
ministre des Finance, n’étant I, r^u Caslno lundi et mardi, IUÙ |MKW І0ГК notre servie* 
pu attendu ayant le commen- ,’Uver “* t* vue que I* n®*18 manque plus main-
cernent de jadvicr et le gou-lî” **“* d’Edmundston von- ta Pfimimridiinn *““* Ч*’Ш1 »У®*т« d’alar- 
vernement donnant ordinaire- .nymr; Encourageons le “ LUIl|illlUi)uUll ™e pour nous mettre sur un 

avis de 30 jours à iajCasino 4ni «aitsi bien chobir Pf^ d’égalité avec les autres
і Réputation, 00 croit que l’ou-|aeSTUes’ flbit Dtarfin villes, et, soit dit en passant,
vertore du Parlement se ferai - 1 MUl AuUlU ** •ydénie acted ne manque
W* fat mi-février. I I 1 1 pu d’efficacité, seulement ü

U premier Ministre, aussi ІЄ<іфЄ5 x,* • lnoua faut dépendre des autres.
цящт<4 que Phou. M. Robb x > v Messieurs Jim. Martin
ministre du Commerce, s’em-l M ---------- - \et Pat Fournier d’Ed-

'bceqperaitaujourd’huienAus- °“apP»««e de source\mundston ont entendu 
tralic pour revenir en CanadaL- L ’ M. J, B. Mi-|^ Discours de Clémen­
tes renseignements sur lu r'dJEdmnndsto,‘’ su-
uouveaux »«»«• de commet-« Tra-

і&й*гГ\du pont sur la route de l’érli mardi soir>le discours d’adieu 
(L'Action Catholique) •• «Ueet à la Statien<U pont dc New York M'Cl6mencuu 

sera élargi de six Hfda et rc.|Premier Ministre de France.
I haussé de quatre pieds. Мі H «rivait de Chicago et on 
Michaud sera ici la semaine lui e donné banquet à l Tto- 

j prochaine pour «’occuper de Г*1 Реп»У1у*ПІА à New York.
1 organisation des travaux I M. Clémenceau parla en an-

ffbis ; fl parie cette langue 
couramment an peint de vue 
grammatical, mais fl pronon­
ce à la française. H a parié de 
la guerre et du relations sym- 

k 006 pdhiqnu qui existent entra
* ItavÏÏél ls Fnul“ * *“ Btats-ünia.

«■ **•*- f pî^W’éWtird. M. Clémencéau a été beau-
d’dhc te» l’hiver A S — coup applaudi.)

-*iws- , Kbsassï,гід o. ««.**«. «п*.
Щ’ d* Fo^ut dlé k Qoébeej domxrioas de puvoir Гагат^і J dait pufsdtemeat et très di»-

- /1® P0» les levouea I tinctemeat le discours de M.
Clémenceau, mais quand la 
tempête i* Mardi a

VOSrw; k.... S et mardi dernier, le!

jw

l
la ВАщРрШСШви CANADA

Ou% ■e* snooursales
Le produit eu eer. crédité à votre compte GRATUITEMENT 
et vous continuerez à jouir de votre INTERET.r n

L. I

HOTEL ST-ROCHJ •
QUEBEC, P. Q.

$4.00) $4.50 4 $5.00 PAR JOUR 

PLAN AMERICAIN

■

'1 'VS m r-
ment un

» 150 chambres 
IS°Jl “ avec bain

AU CENTRE DE LA VILLE
Carre J acquêts Cartier <fc 306 St-Joseph

і Avec toutes les amé­
liorations modernes.

I
A.Ç.

0 ;■(
On noua apprend au mo­

ment d’aller sous presse, qu’à 
une assemblée tenue hier au 
Conseil de Ville, nos échevins 
ont voté un montant d’argent 
pour l’achat d’un harnais au­
tomatique, ce qui augmente­
ra la rapidité du transport du 
accessoires sur les lieux de 
’incendie.

>peau au moyen DU RA­
DIO.

I1

MONTRES HORLOGES, BIJOUTERIES 

DE TOUTES SORTES

E. E. Miller

1X8 VEUX EXAMINES GRATUITEMENT.
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Pour elle
Une BILLE BOITI de Belle Papeterie 

ternit un cadeau idéal pour Noel.

Voue trouverai oe qu’il voue font à 
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Nos prix défient toute compétition
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le madawaska

BAZAR MADAWASKA;уі,іМ»їзі»еде»аа#»»Ф»аФ9! ¥ ■*ш

Page Agricole« -****;1
â * ;*es *e ,

Bazar Madawaska
tÔUfEÀU MAGASIN GÉNÉRAL

“■J Enseigne “Fléché Rouge” rue Victoria
entre chemin St Basile & Гhotel Windsor. ' ЙШ*

^OUBLIEZ PAS que là ghmàe vente de tâ^es 
Г Ae tontei sortes se terminera MERCREDI LE 2Ь 61- 

BEMBRE. І1 ÿ a encore un beau choix de 16 x 20 à

CHACUN

aussi autre grandeurs carré et oval, à sacrifice.

4¥i;
dans la place, déclara le Sauvage1 

—Et ici ?
-Ici ils n’ont pu faire de beurre 

de l'année, rien que de la colle. Du 
monde propre, pourtant 1 

—Xe m en doutais ; Ça va mal. 
fit celui-là, ‘il a dû s'endetter 

et subir des pertes ?
Oh, oui ! Il a perdu trois che-

J} feuilleton ©gricolTSL VT et,>d?r P0”';™8 ,en deoX епя' I <Saite «le !a semaine dernière.)
•»’ y Sir 11 est découragé lui aussi. Soni r_ ... . , i
O !■ CC l o encan est faite ; et ses filles sont La "flection méthodique il estj ?

rie charte ce taux rachis | rendues aux factories і sa terre eat p“ encore tr“ répandue cher les
impotiquée., cultivateurs. Elle est pourtant f%-| ,

—Il faudra voir à ça, il faudra cite à pratiquer, peu coûteuse, efj 
voir à ça, disait le sauvage en ho- une assurante dü succès Le urocé-

«eJCANDELAOLEKllg.^ U »»ÙU, WçU* L
de chez lui, Baptiste liêl» le toeu- V* ^ le8 réP°"dant aux.ca- 
nier pour lui demander si sa gau. raet ‘ree esaentiela que la variété 

La Noël menaçait d être triste au I driI°'e,ëtalt Prête' doit posséder; maturité hâtive, I
foyer de Baptiste Finette, Agathe, g„e utnon ” '* m*nnière flt si lonRe”f de l’épi, raideur de la pail- 
■épuisé" par des travaux trop rudes, 8 "Marche"" fit aussitôt Baptiste l”' rf!8Unee a“ maladiee- «te-- 

était à la veille de prendre le lit, et appliquant un coup de fouet au І "'Л trler * Iа main une fois ces 
y tenir compagnie aux deux plus|cheval, qui enleva le berlot à une IdP'a battus- !*• grains qui sont Irai

allure plus rapide. plus beauk, c'est h-dire bien hour-
A U fer,",e on ax'ait t,erdu des|du .Zlin "CtrouviWt'un^gte,^ riaD^n![T^ '

animaux de toutes les catégories, voix cria quelque chose * Ue A deux opérations intime-J
veaux, vache», cochons, etc, et la Mais Baptiste, t.ut préoccupé de Imen® **** : eh°ix dans le champ etl 
plupart, des autres étaient atteints Ice 4U* l’attendait dans un quart I ^rlage à la main I ■
d affections à symptômes variés. d heure K la ferme, n'entendit pas! І b® but de la sélection dans leI 

Les plus savants du haut, du bas Ichamp est de choisir Iç» épia ayant
et du centre du rang, tour à tour Lecture interdite aux femmesy9* 4a*l*tés de la variété que l’onl 
consultés avaient attribué ces mal- Hnmittniy possède. Pendant la végétation onl
heurs divers au vertigo, au mal de UrniTlttgC Дії examine aes plantée et l’on cherche
cornes, an mal jaune, aux lutins, одрр«4л ce!*®8 4“i mûriront le plus tôt, qui
aux loups garousou à quelqu; ma-__________I01** nne paille rigide èt1 un épiai
lé lice. | long. L’épi long est le meilleur in

Aussi en attendant le retour lu LJ nous falt Pla«lr d'apprendre і dice d’tm grand nombre de grains 
père de famille, les sages du rang Г°8. „ v" 2“® Au8uet« «‘ conséquemment d’un ben rende* 
avaient conseillé d'enfeimer, sans ;, , °, akerBr°ok, » obtenu ment (Je,épis sont arrachés àçom-
distinction. toutes les bêtes dans JJjJ P"X, ' Й6,Є roatDrit<S- “r ®hacu„ sait qu'.
l’é'ahle-écurie (aux fins de les y te- vin™ ,, " , à tout*s les Pr0" uhe Ь°п“« semence doit être bien
nir bien à la chaleur) ctd’uJr li Ca"*da f°°r lemeillearmûre Le battage se fait à» fléau si
bémlernent de poivre de sel et dej J t>Btatea “«ntagne possible, car l’emploi de la Utteu-
vinaigre, tant pour les cornes que i',n,i,L,u n • . .. N® est pratiquemment intitile 0our
pour la queue, plus des bouchons] nou4 )if , ‘ alB ® a obtenu,lune petite quantité telle et offreI
en cormier, pour les cornes, et desiD0.:ti ,,, ® Pretoi®r prix à 1 ex- 1 inconvénientdamélanger le graft, 
vesccs-de loup pour les incisions м п2іе JT, Fredenctoni * d'autres espace? restée, dans cet * 
faites à la quelle à cause du vertigo. L<scouer лijj?*'«n secret pour I te machine. Le grain peut égale-

lité. Si tous les cqltivateurs qui |tease, 
liront ces lignes, promettent de ne

bà
mCheieiSAOne notre 

Semence des 
maintenant

■

ÿt

я HÜ se JF

» 95cts. «. vAS"ae be -Sorcellerie

5
XVI P»Le Sauvage NOTRE SPECIALITE de CADEAUX DE NOEL est

sans égal et d’un genee TOUT A FAIT NOUVEAU- Prix Ж
* 1*9+de 35/ en mojtant. Les modèles sont si nouveaux qu’il faut

LS sVôirt pdur les A^Rfcêiiil-

•'fv»j unes enfants déjà malades. Bazar Madawaska1
\“Les vieux amis sont les meilleurs.” 

Le THÉ “RED ROSE" en a une foule, souvent 
jusqu’à trois générations dans le même fââtifflfc

* і

і

! і
l

t

I c
;
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і2I

4 ' ; I
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U CAFE "REDROSE» es# toa/ow* -ц-р- r 
traia dms des bottea doublement me liât і ец.crut qu'il ne punirait seul faire fa­

ce à la situation, et il dit à sa fem
КГ

' «
. .. ... - , L® Wage і la main consisté à

J'ai envie d'aller chercher le soi- LJnrt Г'" “ P °n ^ deuX choiair dane ““ taa de grain placée
I de leurs voisins, nous allons lefeur sur un® table, les graine, ui out les 
confier bien discrètement AéÉen- qualités de la semence On -met Ab'f ".K*l.— ™ LîiTZÎ Si". -------------

nnPa?nrlrr 1 US, nourris et difformes. On ne eoneer-1 T° Octave Couturier of the Town "of
-Umarichal sav^e ! Ah ! celui I he И^ ^^

qui soigne do secrette ? Ah ben - Choix minutieux de la semence qu’il tÏx Jrie" сГр „Ге ùn “ t’ ^

arrange-to, avec. Tu sa,s =0 que 1er ,1oit employer. Il choisit des tuber st Йя QU’оГ^ЬІ. î ’ LNo,i“ " ^ given tha, under .ud
ge s en disent. , uniform.. „ , 1 Р,0Я q° 0n aemble II croire et by virtue or a Power of Sale contained— Les gens en disent les cens , “ ™ grosseur, repré que l’on en eut largement résolu- kaacertai» Iu*etureof Mortgagebea-
,n .«„„є. bisesa62x«K«üü

r*. >■- -і-™ ^^
nos animaux. Ii_ ba -, A. , . ' , : e M**8 multiples avantageuses qu>p |2l1iJSlzabe<h' bée We, of the FIRST

çVT.“‘r’T*n“ï'i “ “ """ KS’Kr.'JSSsrs.il.t Baptiste ail atteler, pour un soin Ue désinfecter £a sem.nm. H.. Vo 'J office of the Regtatrar оГDeeds in and
voyage de dix lieues à la recherche * , , sa semence, de J Gaspard Boucher, B. 3. Д, (»г the County of Madawaika in Book>a„eaeaixueues a la recherche] tuer tous les germes de maladies ’ >Г*. *s aumber«76si,-M«f» 6a8to631

qui pourraient se trouver sur les —>——, I ^

tubercules, gale, pourriture sèche. I MjLfclO Ü'ôl* A “id ïndentuté of Mortgage, default
Ot homme ne paraissait avoir etc.. A cet effet, il emploie de la

de sauvage que son teint noir, ses formaline diluée dans l’eau à |-ni I K»tr*i “ТУЇ 1 j» W-ц ^ l'Of the Court Houe*, at the Town ofBd-
longs cheveux et un laconisme as- son de 1 livre pour quarante gai- * --------—

pronocé. Les gens disaient qu’il Ions d'eau. Il arrose le tas de pata- D*Pui*pluneurs années il existe ■**». theiKrarof theo'cïodt in 
avait presque perdu la voix dans tes avec un arrosoir et le recouvre k-Edmundston une mine d'or que mentim2fmdïuôîbed iu the'aaS'ti! 
des excès de boisson aux Etats L de vieux sacs antérieurement trtsm І 0і, 'ве™м*',е rofusef à exploiter. I denture as follows : 
nis, où, paraît il, il avait étudié la pés dans la solution de formaline IC>8t une m™B Чві і»«геж le.jcàl-1 'AH UwtcertMu lot, piece or parcel of 
médecine pour leschevaox dans les pendant denx à trois heures. En.rtlTateare dea alentoui»et pouf |wr. bring“u t^PedSVsrilit Aroe 8intte 
gros», Séco es, maisque l'abrutisse- suite les patates sont prêt®* à être ^ t'4
ment alcoolique lui ayant fait per- seméa II sème ses patates à 30 à “* tOU* *“ c“evaux el autna IM follow», td Wit: Begiquiug at a poet
dre tout son savoir, il ne soignait 36 pouces entre les laugs pou,pou O Г'Л M
pin» que par des procédés secrets, voir passer la sarcleuse facilement . 5
on ,1 ne divulguait à personne. entre les rangs, ce qu il fait» tou- ^ JSSSSlf

Mais les gens en disent tant ! |u. les trois ou quatre semaines ї(гоаИе

fdrt?ttoiffArtli along the said reset-- 
bien I Ted road hoythr 64 degree» weet*3 chains
«arsœwssafctifs

Voua aavez que cet engrais ^aét] Itak»Jt6:a- wJ«r t«** i tbw* south 34 plusieurs fois l’eugrui. d*«U*гаяяМСЛї52я» 

que vous payez dei prix ехІиДО- зо minutas w^t je Лаіпр to the place of 
Unts^qui ne donnent par
bous résultats. Z-д1 fis®,iï^iartinSetticmrntSonthanrtgnrn

U. cutiivHfurqui vient v«ére b“-
un voyage de bots ou autte chose Together with an bulUfugs asd lmpro"
11» ville devrait toujoursjs’eu fe- vemwte mereau andth*privilege» and 
tourner avue une charge de fumier. 2JSü»n«app«îaSSngr'0ne,D8 m ”

t МИ Îa.№
.. „. - - -.......fiis

]ч іг-ууУ »hÿf»7 ^1 1fîf& 8
gueux.

—Quel soigneux ?
—Le S ivage, du Lac ; le mari-

MORTGKGE SALE C

Effet prompt comme tmECLAfRi c

chai.
Щ

T ■'
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h la V :і
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o
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à3:dn Sauvage,' qu'il amena le lende­
main, veille de Noël. v

ri
■ c

d
j«SI Z
n
<t
ai
ti
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Л
1

Chose sûre c’est qu’il ne parais- Pen^ant la saison N 'allez pas croi­
sait pas instruit et n'avait рач I air re 4u’ü néglige l’arrosage à la 
trop mecieu BoUiL.e bordolaise empoisonnée au

Quant il jasait un peu, il parlait jver* de Pans- C’est le seul moyen, 
à peu|près comme nous autres, mais Id**-'* d* se débarraaer des bêtes і 
il tutoyait presque tout le monde. I Ptttates et<l® prévenir les maladies.

A mesure qu’il approchait du 3e ^ J“9 ne vous en 4i%on' P** Pln*
rang le Sauvage parlait un peu plus °nK e P®01- que M' Dal8le ne *oit

pas content. Essayez cette petite 
récette que nous avons obtenue as­
sez difficilement. Nous sommes as 
suré que l’an prochain vous poorre* 
faire compétion avec avantage aux 
expositions auxquelles M. Daigh 
prendra part.

charroyer cet engrais qu’ils 
raient une bagatelle, quand 
souvent Ile l'auraient pour
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àu yde; visurtont il questionnait.
"Chez cet habitant ci," disait il, 

“comment ça va
—Pas trop ben non plus, répon­

dait Baptiste, une vache de morte 
hier.
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CROQUETTES A LA
VOLAILLE

Prenez des morceaux de poulet 
ou de dinde, de la largeur de trois 
doigts. Faites une bonne pâte feuil­
letée dans laquelle vous enveloppe» 
rez lesmoiceaux de viande. Faites 
rôtir dans du Saindou jusqu'à ce 

"qu'ils soient d'un beau jaune.

4

Ecoute YvonneSs izmiTiii

H mu

- m -o-
Si je ne t'aimais pas tu peux ût'en eroire Yvonne, 
Vrai ! je te l’ôterais ce galant que tu as j 
Je me ferais belle, coquette, aussi mignonne,
Et je le gagnerais si je ne t’aimais pas.

■Que je ne pourrais pas" je t'entend dire Yvonne.
Tu le sais il t'aime plus qu’on aime une soeur ;
Mais pour moi, je soutiens qu’en général tout homme, 
A besoin de si peu pour détourner

Or ! quand je Pepper;u à tes côtés Yvonne,
Je me dis : je l’aurai, Tout il seras moi,
Mon coetir était conquis, ainsi que ma personne 
Je cru que je l’aimais, mais je n’aimais que Toi !

"Clairette"

4

5 CHOUX FRANÇAIS
Ebouillantez le choux pour que 

les feuilles en deviennent molles. 
Hachez de la viande de porc et de 
bœuf, et r-з tasse de riz. Roulez la 
viande et le riz dans les feuilles de 
choux, et mettez-les dans votre 
chaudron. Ajoutez ensuite assez 
d’eau pour recouvrir vos rouleau? 
et ajoutez une tasse de plus d’eau 
pour ia consommation. Laissez 
bouillir jusqu’à ce que le tout soit 
bien cuit, c’est-à-dire jusqu'à ce 
que l'eau soit à l’égalité de vos 
rouleaux de choux, et ensuite re­
couvrez le tout de tomates.

GATEAUX AUX NOIX

S
*

.4* \ OBJETS DE NOEL ATTRAYANTS
Nous spécialisons cette année dans les objets 
pour cadeaux utiles, beaux et appropriés pour 
jeunes et vieux, femmes, filles, et garçons.

Inspirations pour 
cadeaux agréables

-
son coeur.

;

S 4/,
Leg cljeVeux 

de Babijlag
cheveux de son prétendu, en lui 
disant étourdiment :

—Quand nous nous disputerons, 
monsieur Babylas, c’est par là que 
je vous attrapera, et je suis bien 
sûre que vous serez tout de suite 
dempté...

Aie I aie 1 aie I Quel coup de 
théâtre I Ne voilà-t il pas Melle 
Marcelle partie à s’esclaffer com­
me une petite folle I C'est que les 
cheveux de Babylas Perpitrou n’é RlSOifS de Sûreté $i. à $6.50 
taient qu’une perruque I Elle les Cuire à Rasoirs .75 à $2.00 
tenait, pendants et lamentables, 
entre ses doigts mignons. Et à voir 
ainsi l’opulente coiffure de son pré­
tendu changée en peau de lapin 
bonne pour le chiffonnier, elle ne 
potivaic plus s’airêter de rire, elle 
riait aux larmes, aux éclats, à gor­
ge ^éployée, par crises et par sou­
bresauts, se pâmant, se tenant les 
côtes7 suffoquant et perdant la té 
te, secouée d’allégresse et de con­
vulsions jusqu'au rivque de a'étouf-

Babylas, pendant ce temps-là, 
ayant mis son chapeau sur sa tête 
et sou visage dans ses mains, san­
glotait comme un enfant.

Mlle Hélionne finit par s’échap­
per, et quand, la crise passée, elle 
revint près de Perpitrou, c’est de 
sa voix la plus naturelle qu’elle lui 
dit t

Nous vous aide­
rons a choisir un 
cadeau pour hom­
mes.

CHOCOLATS
2 œufs, i tasse de sucre, 1-4 tas­

se de beuire, 1-2 tasse de lait, 1 1- 
2 tasse de farine, 2 cuillerées de 
crème de tartre, 1 cuillerée à thé 
de soda. Ou si vous n’aimez pas le 
soda et la crème de tartre, mettez 
deux cuillerées à thé de poudre à 
pâte. Ajoutez au mélange 1 2 tasse 
de noix (Walnbts). Essence au 
goût.

Moirs en beaux paniers 
Ganong’s dans de jolies boites 
Neil son’s 11 '* “ paquets
Page & Shaw 
Spéciales

't
CONTE

Par PLOnUN-PaRMBNTin
PARFUMS enveloppes 

50У à 16.00Baux de toilette 
Poudre à visage et à sachets 

telles que Maty Garden, Ma- 
vis, DJerKiss, Day Dream, 
Aureola, etc.

.:Ч! \ —Alors, toi, Lucie, tu épouse­
rais bien nn homme qui n’aurait 
plus de cheveux ?

—Moi, Marcelle ? Je le croie ! 
Papa est bistro. J’ai un faible pour 
les boule* de billard. Ça brille, tu 
comprends. Ça m’éblouit. Et puis, 
je vais te dire : quand on a oublié 
son miroir de poche, c’est tout de 
même bien commode d’avoir le 
crâne d'un monsieur chauve à por­
tée de la main I

&
SACS et РОКПМЮПГДЩn cm»

Nous vous montrerons les 
lignes les plus jolies jamais 
vues auparavant, tons les dif­
férents modèles.

Gâteau au Café
1-2 tasse de beurre eu gsaisse, 1 

t isse de sucre, 2 œufs ou deux cuil­
lerées d’œufs eu poudre, 1-3 tasse 
de café très fort et froid, 1-2 tasse 
de raieons, 1 cuillerée à thé-de so­
da, 2 1-4 tasses de tari ne. Canelle, 
MusCade ou Vanille.

Lames de rasoirs
Sûreté, de toutes sortes.otefc Ivoires Français

Voyez notre assortiment à 
fl.00.

h-i
z. Brosse* à Barbe .25 à $2.00 

Lotions à Raser, Bay Rum Plus belle variété jamais 
montrée ici à des prix très ré. 
duits. Solide, belle, et pesante 
Tous des nouveaux articles.

:
N'oubliez pas les 

OAXTM de TÈTSS
Un des plus assortiments avec 
tous les détails que requet rent 
le bon goût et l’usage. ' 

Demandez a les voir.;
5, 10, fct tsets *

et
— Sacrée Lucie I Tu ferais gon­

doler l’obélisque. Mais tu peux 
charrier ; moi, je voudrais pas un 
déplumé. Il me faut un type dans 
le genre d» Richepin... ou d’ün au­
tre, bien co'<nu aussi. . . comment 
qu'il s’appelle, déjà ?... Ab I oui : 
Abselon I Voilà des gens, au moins 
quand ils ont mal aux cheveux, 
on sait où qu’il faut les frictionner.

Le lendemain, Babylas Perpitrou 
qui avait entendu ce bout de con­
versation (car, sans oser se décla­
rer, il suivait depuis un certain 
tempe Melle Marcelle à sa sortie de 
l’atclitr) ae présenta chez Mme Hé­
lionne, la mèie delà jeune fille, et, 
d’une traite,pour ne pas s’embrouil­
ler dans lès préambules, il l^pi 
demanda en mariage. .

Li brave maman le regardait 
sans rien dire, perplexe et effarée, 
n'ayant de sa vie vu tête d’homme 
ai ébouriffée. A la fin, pour se dé­
barrasser de Perpitrou, elle répon- 
ditqu’il lui fallait consulter sa fille 
afin de savoir, tout d’abord, s-' elle 
était disposée à prendre un mari.

Quand Marcelle rentra, sa mère 
lui fit part de cet«e demande en 
mariage, dont, au fond, elle était 
flattée, puis ajouta en soupirant :

—Ma pauvre Marcelle, je crains 
que cette homme-là, malheureuse­
ment, ne te plaise pas. Il a si drô­
le d'air...

—Vraiment I Mais qu’est-ce qu’il 
a, mon Dieu 1 Qu'est-ce qu’il a 
pour paraître » drôle ?

—Ab 1 ma fille, si tu le voyais I 
П a dés çheveux comme Absaton 1

—Comme Abealoo !... Mais c’est 
mou rêve !

Et, le jour suivant, Bàbylas, qui 
était venu prendre la réponse, fat 
présenté sens plus tarder, Mlle Hé­
lionne le trouva tout de même un 
peu chevelu, mais comme lea fern- 

reconnaissent difficilement les 
excès auxquels les mène leur fan­
taisie, elle déclara à sa mère que 
les cheveux de Babylas étaient son 
plus bel ornement et qu’elle eereit 
avec joie la femme de cet ondu­
leux Adonis.

Perpitrou commença donc sa 
Melle Mai celle n’était ni

Eaux de Toilete 
Pourras à Raser, Batons, 

Crème

Mde D. St-O.І
I' ' 1

«Il y aura une grande de­
mande pour des 
! Balles boites de papier
Nous nous ferons un plaisir 

de vous les montrer 
50У à $3-50

POUR FAIRE GLISSER 
LES TIROIRS.

fer.

Bouteille* Thermos
et REMPZISEURS 
Chopines ou PintesSouvent les tiroirs d'un meuble 

entrent ou sortent avec difficulté 
Il suffît de frotter fortement le des­
sus ^vee de là cire à parquet pour 
obtenir nu glissement tout à fait 
doux

COMPLETS DI TOILETTE
et

Brosses à Cheveux 
Sets Militaires 
Brosses à Habits 
Ebène et Ivoire

BOITES de TOILETTE
Faites votre choix et réser­

vez les meilleurs і teins à être 
délivrés quand vous vendrez 
et où vous voudrez.

Etuis A Set de Wenlcure
Ivoire Blancs et autres ma­

tériaux un grand assortiment 
•$2.50 à 615-00

<f V

Щ —Monsieur Babylas, je n’ai pas 
été polie, n est ce -pas ? Mais je 
suis une vraie gosse : faut me par­
donner... Ça été plue fort que moi, 
je vous dis. Vous u'allez pas m’eu 
vouloir pour ça ?.. . Je n’ai pas 
voulu me moquer de vous...

Mais cela lui était bien égal, à 
Perpitrou, qu’elle eût voulu ou 
non se moquer de lui. Ce qu’il 
voyait, c’est qu’à p èsent son ma­
riage n’était plus possible, Melle 
Marcelle, désormais, connaissant 
sa malencontreuse calvitie ; et elle 
qui rêvait d’un mari chevelu, ne 
voudrait certainement plus de lui 
dont le crâne semblait frotté au 
papier de verre. N

Perpitrou ee leva, piteux, le vi­
sage ravagé, et, regardant d’un 
œil douloureux sou ex-fiancee :

_ Couper du verre avec 
des ciseaux

Plumcs-tbatalne 
waterman #8.SOetplas

<*1-00 et plue 
Croyons л l’eaere etc

l

On n’a pas toujours sous la 
main un diamant de vitrier. Le 
verre est assez rare et coûteux, il 
faut donc trouver un moyen dr le 
couper sans effort à la grandeur 
naturelle'.

Calculer à peu près la surface 
à obtenir: plonger la plaque de 
verre dans un grànd récipient 
remqli d’eau et couper avec des 
ciseaux comme on le ferait pour 
du papier. Mais il importe que 
jaraai-, pendant cette curieuse opé­
ration. les mains op les laines 
de ciseau x ne sortent de l’eau, 
autrement le verre car les vibra 
tiens de l’air casserait immédia­
tement

Poupée Poupée
Des meilleures m archées à 

53/ aux meilleures qualités.
Une à $i5.00. Nous sommes 

certains que nous avons celle 
que voua voulez. 1

beaucoup і* Joum
Faites de ce Noël un Noël 

de Jouets et un Noël heureux 
pour les plus jeunes. Jouets 
mécaniques, jouets en bois, 
Blocs, jeux, etc.

Vt ЛТ
cigares

Six marques Populaires 
Différentes Formes .85 à 67.50

PIPES avec ETUI 
Beaucoup moins cher que 

l’année dernière 62.50 à 65 00
Cameras, i; Blagues à tabac, 

£ampes de |poches, Cartes à 
jouer, Sacs à Collets, Chan­
delles, /Tresses. à Cheveux, 
Étuis à Cigarettes etc.

Jeux Bas de Noël 
Boules Papier Crêpe 
Grelots, Papier de Soie 

Ballons, Ornements d’arbre de

PORTE-MONNAIE et | 
PORTE-BIL’ETS AMITY
Cuir Solide Bord en Bord 
Parait bien et dure mieux

—Adieu, Mademoiselle Hélion­
ne, lui dit-il. Je vous souhaite tout 
le bonheur que vous méritez, avec 
qn Absalon pins authentique que 
l’infortuné Babylas.

Qu’estce que vous me chantez ? 
riposta Marcelle avec yivacitc. En- 
lezez-moie votre chapeau, d’abord? 
Et restez-là.

La petite Hélionue envoya pro­
mener d’un revers de main le cou­
vre-chef, et, pour la première foi», 
elle vit Perpitrou tel qu’il élaijj vé­
ritablement1 Peut jM ainsi fut-el- 

tea lames qu’elle

Noël

■

Nettoyage des
bouteilles glasses Toujours la pharmacieCADEAUX DE NOELv* "

1 STEVENS BROS.■Um
2?Г

Pont bébés, fillettes et 
Paquets “Combinaison” 

Pondre et savon de bébés

Les bouteilles qui ont contenu 
de l'huile sont très-difficiles à laver.
Voici une manière ds les rendre 

> «absolument nettes et piètres à con­
tenir n'importe quel liquide: Mettre 
Je la benzine, de quoi couvrir quel­
ques centimètres du fund. Remuer 
vivement et emlever le liquiie. 
Rincer ensuite à i'eau chaude:

ÎÇ.

le touchée par 
avait fait couler.

—Beu, vous savez, fit-elle sou­
riante, vous êtee bougrement mieux 
comme ça. Quelle idée, aussi, d’al­
ler ae collar des horreurs pareilles 
sur la tête !...

Les pharmaciens Experts
Unpaquet gratisa ,M . r,/:

erjte j
'tout à weu. 1

- SUCCURSALES A 
WOODSTOCK ft CENTRE VILLE

avec chaque achat de 
61.00 on phis du 16 au 
23 Décembre.

m

* 1 z Рьожшг-Ржжмжжтінкus de 7 7 cour,
pimbêche, ni farouche, et, au bout 
de huit jours de fiançailles, alto se 
montrait d<jà familière, taut at я 
bien que, pnr plaisanterie, elle en 
vint à passer les doigta daaalas

Le meilleur Tonique 
c’est

EL.EXIR VIGOL ,
En vente partout

laïmDubé
■n N. R
*1 ,M„
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'<4- '
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Lille, Ще ; moirée intime.

М. Patrick Çyr est allé à Free- 
qu 'isle là semaine dernier pour 
«èndre Visite à sa fettifloequi est 
malade à l'hôpital depuis î semai­
nes Nous f ormons les voeux Pour 
une prompte guérison.

4'

a
Jeudi le 80 Novembre deçà 

l’église Notre Dame du Mqnt-Üar- 
mel, MelleLudivSfce Lavoie onisseit 
sa destinée à celle de M. François 
Xavier Levasseur. Ls bénédiction 
nuptiale leur fut donnée Par le 
Bévérnd Père André. De jolis mor­
ceaux de ebant fnrent eeécutés 
Madame Jos Ouellette, soeur du 
imarié, Mde. Willie Levasseur, lilies 
Catherine Beaupré et Gertrude 
ÿjrnch, Les témoins étaient Mes­
sieurs Jean Lavoie et Willie Levas­
seur. Après la cérémonie, il y eut Bureau du MADAWASKA
réception ches les parents du 
Marié. Vers 11 heures M. Frederic 
Tbériault les conduisit en Auto­
mobile à Van Buren où ils devaient 
prendre le train pour leur‘voyage 
de noces à Presqu 'isle. La mariée 
était ravissante dans un costume 
taupe gris avec un chapeau de 
même nuance. Comme elle était de 
la" société des Enfants âe Marie, 

portait le ruban insigne-de la
société lequel lui après la cérémonie ’fin divertissements de tontes sortes |

Parmi le» invité»

es;
%

Ie•I] a.

# 1 l

S. LAPORTE4 •
Une jolie boîte de papier à 

écrire serait un beàù cadeau 
pour Noel.

Vous aurez le meilleur eboix 
eu vous adressant au

m*V ’f:Seul agent pi 

CANADIA IODAK Co.
:

3- /-
Kodak Autographic qui donne l’histoire de toutes 

Poudre à développer. P^fculeé.iy

Albums. Boite I développer. Aqçrtimytfcémplcjt pour les ■
Amateure ‘ N

Li*«e ,dre,F?i envoyé franco «ід, demande, aussi que Catalogue!

AGRANDISSEMENT ‘S*
, Portraits au Crayon, Couleurs, Sépia

naaiiS-ettwi' - J

I vos poses
No. 50
•Ш»

M, -,v>

Grand Palis ■J
U i--

ce VïctrolaDimanche dernier un grouge del 
euneé du village se réunissaient I 

chez Mde Alex Grenier où tous 
passèrent une agréable petite soi-l 

rée. Pendant la veillée il y eut par- 
tie de cartes musique et chants en-

: d

SALON de musique
J*ai aussi un département de musique où vous pouvez vous* 

procure; tous les instrumente de musipue

portatif est un 
cadeau idéal 
pour Noël

elle

Musique en feuilles, chants populaires anglais et français. 
Votre commande par] la malle 

sera l’objet de notre meilleure attention.

du mariage.
Au nouveau couple nous souhai­

tons bonheur, longue vie et pros­
périté.

ou remarquait : 
Mesdemoiselles Mlnie Delaney, I 
Laetitia Delaney, Irène Moekler.l 
Annie Mockler, Jane Cyr, Dorothy 
Carrier, Ida Michaud, Delina Mi-1 j 
chaud, Annie fcjoux, Jeanne Thé-I І 
rianlt et Bdn» Decheene, tandis I 

ime Levasseur en Honneur des que les jeunes gens étaient Mes- 
mariés à leur retour du voyage sîeure B. Laggard, Key" Willett, 
de noces. Il y avait audelà de 50 Georges Bélanger, Arthur Bélanger! 
personnes présentes. La veillée se R. King, G, McCloskey, Lawren-1 

passa agréablement. Il yeùt chant, ce McCluskey, Willie Decheene, 
musique et divertissements de tou- Georges Guimond,’ Adélard De. I 
tes sortes. chesne, Frank Delaney et Fatrick I

Delaney. I
A une heure assez avancée tous] 

se retirèrént enchante» de leur soi-1 
fée et encore plus de l’amabilité de I 
Mde Grenier que je remercie enco-1 
re une fois au nom de tous. j

Une assistante. I

Pas plue encombrant qu’un 
de voyage, joue tous les records 
Victor “Le Voix de son Maître” de 
10 ou 12 poucee, avec une ampleur 
et une beauté de ton remarquables.

C'est un Instrument que toute 
personne serait heureuse de pos­
séder et constitue un cadeau 
attrayant.

sac

S. LAPORTE, Photographe, 
; EDMUNDS TON, N B.

Dimanche le 4 Décembre une 
veillée fut donnéechez Mme. Max-

S

1
I
1

A VENDRE T 1

si 1 rénée tiinguette offre en vente 
sa maison au prit de $600.00 avec 
de bons linéoleums sur les plan­
chers, aussi son ménage qui n’a 
que 4 mois d’usage. Le tout à ven­
dre à très bas prix. Pour plus de 
renseignements, s'adsesser à 

Mme Napoléon Dubé 
Edmundston N. B.

Un couple sans enfants demande 
locataire. Ménage 
de'çhauffage, d’éclairage ni d’eau 
a payer. Bonne maison et con lirions 
avantageuses.

S’adresser a

* і
en commun. Pas l

Les mariée reçurent de nom­
breux et jolis cadeaux Tous se 
séparèrent à une heure avancés 
dans la soirée souhaitant encore 
aux' aouveaux mariés une vie 
longue et heureuse, et empor­
tant un bon souvenir de cette

chez tone les marchande

“La Voix de Son Maître”
Berliner Grsm-o-phone Co., Limited

Y aura-t-il un Vïctrola à votre foyer pour Noël?

: 4
:

• r r»ls

Svlvio Lajoie l
I Dec. 16 1 fs.

’ *1
-s i. n

> іMORTGAGE SALEGrande Réductioni Petites Annonces іTo John P. Lee of the Parish of Saint 
Francia, in the County of Madawaaka, iu 
the Province of New Brunswick, Parmer 
and Josephine, hie wife, and all others 
whom it may concern :

NOTICE IS

k 1 і

Nouveaux modelée de 
Phonographee a diamante
Jamais on a eu la chance d’acheter nne 

nouvelle machine Edison avec reproducteur 
a Diamant à des prix aussi modérés.

Aujourd’hui M. Thomas Edison vous of­
fre ses plus nouveaux modèles du jour, finis 
en /fmérican Walnnt. Ces modèles feront 
ceitainement un de vos plus beaux meubles 
dans votre maison et vous donnera de la 
musique et du chant aussi naturellement et 
distinctement que l’artiste en-réalité. |

Venez voir et entendre ces nouveaux mo- 
е.1.ІпЯ.м Par vous-mêmes oue la ma­

chine EDISON à Diamant est la meilleure 
au monde.

Une réduction de io% sur ces nouveaux 
Posera donnée à tout acheteur du n au 
31 Décembre.

Nous avons toujours un assortiment com-

•i
London Upright tHBRBBY GIVBN that 

under and by virtue of a Power of Sale 
contained ft a certain Indenture of Mort- 

bearing date the both, dayof Match 
mso, and made between John F.

■ I Lee of the Pariah of Saint Frahcia, in the
■ I Çonnty of Mndawiaka, and Provinca of 
El Hew Brunswick, Farmer, and Josephine

: II її* of>.e FIRST PART ; and Vic-
■ I tor Milliard of the same place, Parmer,
■ I qfthe, Second Part, *ad registered in the 
■I office of the Registrar of Deeds in and
■ ] for the Comity of Madawaaka in Book

TARI» — A vendre, a louer, Demandes pour 
institutrices, employés, maisons de pension, 
etc. ; annonces pour objets perdus, etc., etc. No 
devout pas excéder a poucee sur use colonne, 

1ère insertion, 50 cents,—insertions subsé­
quentes 35 cents.

Ces annonces sont payables à l’avance. Sinon 
une charge minime de .15 sera ajouté pour cou 
vrir les frais de perception.

Une
Baby (Console

іі

LOGEMENT A LOUER rif.:--
te*•*. se number ansa* of Record» on ns­

ec»»? ta a3i both incluaive, there wül 
for the purpose of satisfying the money 
secmgl hy the «aid Indenture of Mortga­
ge, oehault having been made in 3ie 

lyment of the seme, be sold at Public 
notion, in front of tha Court Houae, at 
e Town of Bdmundaton, in the County 
id Prorineeaforesaid, on Thursday, the 

4h. day ef February-next, at the hour of 
eleven o’clock in the forenoon, the land» 
mid promts» mentioned and described 
in the Slid Indenture of Mortgage as 
fellows, To Wit :

I All add singular that certain lot, piece 
<*. parcel of land and premia» situate, 
lying and being in the Rarish of Saint 
Francis, In the Comity of Madawaaka 
ted Province of Sew Brunswick, desert- 
№d and hounded as follows, to Wit : To 
the front by the River Saint John back 
ly the lotaof the second tier, on the up- 

•ide by land owned and occupied by
Oakes, end the lower side by land

ned and occupied by Willie W. Oakes 
m the River Saint John to the High- 
J read, then by land owned and oecn- 
4 by Remi Pelletlar from the highway 
я to a piece of lend deeded to Geotjre 
mierby George Landry, then byOeor- 
BtrilUr from this pie» of lend to the 
I of the second tier, measuring in front 
rty »ed» and being in the lmttier 
rth of the River Saint John.

Together with ali building» and improl 
vements tqereon mid the pnvileg» anc 
apprtenanew thereto belonging or in 
yip manner appertaining.

; Dated the thirtieth day oj November?

-a,Quelques apartements * loner, 
convenables pournn petit ménage. 
S'adresser à 2

V I

1

*T t. Ï». . y>- A. J. Cyr! 
Edmundston N. B.

'S
)

J. N. O. V

A LOUER il
.<■♦23500
щAppartements è louer immédis- 

tement ; famille sans enfants on 
avec jeunes enfants préférée. Pas 
de loyer à payer. Pour pfns am­
ples informations s’adresser à 
24 novij.n.o. j Mde Félix Hébert

bh.135.00
, î-

ï. H'■ t5.

E. J. ALBERT
edmundston

: і П
-, saAVIS di
:4 il

Au mois de Juillet dernierr j’ai 
prêté deux "Jack Screws’’ à certai­
ne personne, et iusqn’à présent ces 
deux articles ne m’ont pas encore 
été remis.

Ceux qni les ont en leur posses­
sion sont priés de me lee rap| orter 
le pins tôt possible parce qne j’en 
al absolument besoin.

John J. DAIGLE

A VENDRE

.4

£e Chippendale Console
Boudon Console ■A

V*LWiWiTiTj ■ a. D., iças.

sJBS£8rSS5„»
іЖй :Л •* Victor Milliard 

MortgBgee
;Я TB?

І h ÜЛ

L
* X

Unefoumaise“Pipeleee”n’ayant. ' 
servi qn’une semaine, en liée bon- » 
nee conditions, à vendre à très bas 
prix. S’adresser à

ti­

llW
,< ? r r A

.
йШ■ y ;; Pat FOURNIBR 

Ax Garage, cm chez Willie Tar- 
geon, le eoir.

І*
A: mj

'V,— »Le meilleureTonique ■ : 
■ ■■ '■ і

ï
. 'Uc’est♦395-00 ♦18900

> ELEXIR VIGOL.
Bn vente partent

A-A'-J-. 7’ J. Zi/. il
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11; "# -, Pharmacie Rexa/i w. Eugenie Martin et plueieura au- 
très dans les noms m’échappent.

Un chasseur sans pareil quoi ! 
Antoine de Clair N. B. toi qui te 
vantait d'être si bon 
le fusil h ton père, viens donc voit 
s’il n’y aurait pas de danger que tu 
te ferais “biter’’. Unchssseur de lié- 
comme le nôtre c’est pits mal rare. 
Avant longtemps, la montagne du 
Couvent sera і sec de lièvres.

Comment 
acheter de l’as­

surance de feu.

ij
Souhaite à tous ses clients et amis

Un-Heureux, Heureux Noël ХЛІІІАМф 1 $ avec%:

I - ëetie Annie comme par te passé quand 
I • ' ‘ffafaiMs empiètes du Noel,

THE
PICTURE OP V 
ALLUMES % N/''visites

notre magasin, parce que nous ÜvMï 
& ■[ situ ligne compute de Gadeaux, Cartes 

Л. Parfais, Papeterie,
Français, etc*
, Magasin est celui qui vend d>uk
fat àe tannée à l autre, là lotM “fait 

'rtAHouettd', la verte, la bonne qualité,
іЛ." - et éUssi &** le* autres fameux remèdes

Fixait.,

D. H. Fanwart

EDMÜNDSTON, N. B.

f ’ !

CARTES D’AFFAIRES
Bonbons, Ivoire mDr. ОИГОЖ J. CORMIER

— Chirurgien-Dentiste — 
à l’ancien bureau du Dr. 2 Vérina 

chez M. Joe.

VOUS FAITES 
VOS PROPRES TAUX 

iD ’ASSURANCES
Quand vous donnez les or­

dres nu contractent de com­
mencer les travaux de cons­
truction, vos taux d’assu- 
iinees sont parle fait déter­
minés.
Vous feriez mieux de pen­

ser à l'assurance avant de 
commencer à construire. 
Cela pourrait vous sauver 
de l’argent.
Laissez cette AGENCE DH LA 

HARTFORD FIRE INSURANCE 
COMPANY Vosti aviser.

1-і

Gagné, près 
l’hôte) Royal

new as U 
es enK: •/* V m

ED#tJNt«BTÔR, om:-î» y

FaznL.HEBERf.b.B.e.
Chirurgien-Dentiste , 

Gradué de l’Univêrsité de Montrée 
Bureau voisin de l’édifice J. David 

Edmündston

. Oneenti
ША'ї *і

: N. B. іî-r

mH
Casier estai "S" Tél. aS-4

MAX. D. CORMIER
A A.

Avocat, Notaire Publie 
EDMVtmeroN,

From the poem by
WILL CARLETON 

Scenario by 
PAUL H. SLOANI

Directed by
HARRY MILLARDB

\ SUBesile, N;B ті 1
saurait décrire tous les éloges de 
fé!icitati«ns,à fcbtte jeune demoisel­
le, tout ц<кcoeurs goûtent et snfa- 
bondent de joie et de doueetir d l'en­
tendre chanter si bien: Mde J. R 
Johnson touchait l’orgue. Dans І’a- 
près-midi, Melle Florence Thériault 
sut encore nous charmer dans un 
magnifique “Alma Redemptoria” 
aidé cette fois par Melle Rose Alma 
Çlavet

Nos félicitations a nos chantres 
et chanteuses, qui ont su mériter 
nos plue vives éloges 
hapssé cette belle I 
chants.

Ët surtout nos remerciements les 
plus sincères au üév. Lang pottr la 

a _ t>e*ne qu’il a bien voulu montrer à
mère, Mde Come Cyr; préparer de si beaux chants, etc*

. M B-Johnson de Rivière Quelle ainri T ?" 86,8
*t^«tuelléàfeht eh visite “ВД POar Noel-

If èjfrt’sült garÿèn,’ M: J. B. JôKHson ’’ Un certain nombre de nos jeunes
demoiselles de la paroisse sont à 
sexcercer et préparer une 
dramatique et musicale pour 
1» temps des fêtes. La date n’en est 
fas-encore fixée niais je voue en re­
parlerai. Je vous avertirai "assez à 
l’avance pour que tous qui que vous 
seyez vous ayes le bonheur de pou­
voir pisser une agréable soirée, ré­
créative et amusante. Ce sera pro­
bablement très beau, d’après les 
préparatifs employée, jusqu'ici. Les 
irofits iront pour faite installer la 
a lumière électrique dans notre 

église etc. Melle Marthe Hudon est 
chargée de l’organisation des dra­
mes Elle a l’aide bienassnzé des 
Melles. Albina* Ouimond, Rosa J. 
Cyr, Ida Hudon, GermaineEzzie 
Florence Theriault, Aurore Mercu-

N. B-:-r. -,
■* ■ Jtenetre ooirespoadant

Lundi dernier, comme Mi Joe D 
k était à faire bopehérie, un

Pore, lui a mordu le petit doigt de 
la main ga oebe. Il fut transporté 

; d’urgence à l'hôpital ou le Dr. P. 
Lapartedû-tai fairéquelques points 
d» couture, et lui donner les soins 
requhe Monsieur Daigle est main­
tenant eb -pleine voie de guérison 
•Me rtn petit doigt par exemple

Mde Antoine fioÿ.'de St-Quentin 
a passée quelques temps en prome­
nade eheZ sa

Casier Postal -T*1 ТЄ. «6
A M. 80RMANY, M. D.

Médecin-Chirurgien
J. B. Michaud v

AGENT

Edmündston, N. B.Edmündston, N. B-:-

ALFRED ROY, B. A. B«-
Ingénieur Civil

72 Notre-Dame Est Edmundstonl 
Montréal. N. B

onal du Canadapour avoir re 
fête par leurs ALBERT J. DIONNE

i (в. a.
Avocat, Notaire Publie 

Bureau : Chez M. Wilbrod Saindon 
autrefois Hôtel Commercial de M. 

Jos Têtu
Edmundstoh, N. в.

IlmmHS 1E CAI

■ Ui?

BSBeS"c su іCasier Postal 43
ARTHUR J. CYR. L.L.B. 

Avocat Notaire Public 
Bloc Le Madawaska
EDMÜNDSTON. N1 U

1d’ici.

fôÙsjtvMis èibla semaine der- 
iCvWft'frhs ЬзН% fête de t’Im- 

mConception,des mieux p'ré- 
- «S$ï ^ ehoeur de chqnt sons 
’ N&Mt^direetfon de notre Vicaire 

bTjj»; M. Lang noua a rendus de 
magnifiques chant qui furent 
Ralliement des plue appéciés. A la 

, *»"■». e’eat c'est-à-dire, au dernier 
eoup des cloches un cantique à la 
Vierge Immaculée fut très bien 
Chanté par

•Ц]
Matériel roulant p! 

en acier 1DR. A. DESROCHERS
Ex-élève des hôpitaux de Paris 
Spécialiste des yeux, oreilles 

nez et gorge.
Residence chez M. Jos Guy 

lél. 127-11 Edmündston

» e

QUEBEC—VANCOUVER

Lundi—Mercredi—Vendredi 
Dép. QUEBEC (Gare du Relaie) 5.16 P. M 
Wagon-lits moderne et wagon-restaurant 

Québec—Cochrane
Matériel roulant du "Continental Limite' 

de Cochrane à Vancouver.

MONTREAL—VANCOUVERde penslos, 
etc., etc. N« 
■e colonne, 
ion» eubeé-

Le "Continental Limité"

Dép. MONTREAL (GaTlw/nture) 

... 9 00 P. M
Wagons panorama — bibliothèque com­
partiments, wagon-lits-mof'eme, wagon- 
lits touriste. agon-restaurant "wae 
de première et de col 6

Les billets et les renseignements seront fournis par le Bureau de la Ville 10

cer-

•«ce. Sinon 
té pour COU I ci основ an cantHjm 

Immaculée fut très 
per les Melles Florence Thé- 

j fieult et Rose Anna Clavet. A l’of­
fertoire un très bel “Ave Maria” 

: de H. Millard fut chanté par Melle 
fTorence Thériault Ma plume ne

HOPITAL PRIVE LAPORTEЛOUER orsCLAIR, N.'B ons

Spécialité : chirurgie, mala­
die des femmes, maternité.

і n- rr ■ j » і • , rue St-Anne, Québec
par la Gare Union du Palais ou par les Agents du Chemin de Fer National du Canada.* louer, 

ménage Florence

•> m
à l’entrée !...J■age. "

Caroline avait abandonné ses 
livres pour s’occuper de préparer 
la petite pièce piécédant sa cham­
bre et dont elle faisait son salon. 
La cause en valait la peine !

BUe Zvait été chercher des fleura 
dans le jardin dédaigné, frit cueil­
lir des frai ta parla servante qu’el­
le enlevait à la basse-cour pendant 
une partie de la journée. ..

La veille, son mari avait annon­
cé le retour de M. Briroy, sans 
qu’elle eût fait la moindre ré­
flexion.

Que serait leur première entre­
vue 1 8e poserait-il en bienfaiteur 
pour le don des bÿoux qu'elle avait 
déniée et dont l’inutilité actuelle 
diminuait la valeur et l'attrait

n’ai pas voulu perdre 
pour venir vous demauder la per­
mission de vous considérer, 
aussi, un peu comme ma fille.

Monsieur le comte ! je suis très 
heureuse de vous connaître... Nous 
avons regretté votre absence...

Un sourire passa sur les lèvres 
de M. de Brisoy, il la réprima 
sitôt.

un instant campagne ?
—Les fonctions de mon père le 

retenaient toute l’année à Rouen 
—C est le grand inconvenient de 

la vie de fonctionnaire d'être 
jetti sans trêve ni 

Il se

on N. B. —Voilà ce qu’elie eu fait, avait- 
il prononcé.

—Allons ! Allons, mon vieux 
Rivet.. Déjà votre fils est on raffi­
né à côté de nous I et je n’y vois 
pas de nul... Soyez sûr que la ter­
re n’y perdra rien. Occupons-nous 
des grande pointa, négligeons les 
petites fchoaes I
' Et le comte pénétra dans le "sa­

lon” tandis que Rivet se retirait en 
grommelant :

“Si elle ne regardait pas son ma­
ri de ■ haut I
Je lhi en pâmerais bien des fantai- 
«ies de dames à 1e mode... et pour 
sûr, Й y s des grandes dames, et

Tv vous
4

assu-
repos...

gardait bien d’objecter que 
les fonctionnaires obtiennent des 
congés, par délicatesse, se doutant 
es difficultés d 

hérissé la

■A;
mmédie- 
fants ou 
rée. Pas 
fins am-

uI aus-
•«srrrtïТїїпгі

tm
5. і Maia il est si nue qu’une femme 

t dénuée. Si elle 
, in un fort enduit de vanité et de ri­

dicule orgueil, commençons par 
attaquer l’écorce, pen à peu nous 
eftroqji et qu’il y à en tréfond de 

МІИИ 6 bonheur, et
"qui forge son propre malheur et ce-

Ж
que voua soyez furie

"Rentré hier soir, je tiens à aller 
portei, dès aujourd’hui, mes sou­
haits de bienvenue 'à le jeune et 
charmante femme de hum cher fil­
leul, et j’irei me présenter chez 
vous à 3 heures.

“Je m’excuse de voua enlever 
Monsieur votre beau-père, je l’ai 
prié dé rester à déjeuner avec moi, 
et il m’a fait le grand plaisir d’ac­
cepter.

"Veuillez recevoir mes pins af­
fectueux hommages.

"Comte de BRISOY.”

argent qui avaient 
jeune existence de Caro-

“Je vous ai donné un mauvais
îfà exemple, dir-11 en s'essayant en fa 

ce de la jeune femme, je 
appelée cérémonieusement “Mada­
me”. Si j'avais trouvé V incent à 
côté de vous, comme je l'espérais, 
un nom plus paternel me serait ve­
nu tout naturellement à l'esprit... 

des vraies, qui font moins les dé- Je n ai pas osé, au premier abord., 
daigneuæs 1 M. le comte a raison. Voulez-vous me peimettre d’éten- 

Déjà M. de Brisoy était en face ^ d vous le lien si étroit qui nous 
de Caroline. D’un coup d'œil, il unit, vot.e mari et moi ? Vous me 
avait prie la mesure de cette jolie ’ nommerez “mon parrain” et je 
personne en qui ae fondaient, com- vou® appellerais ”ma filleule”, 
am fl est trop fréquent, le snobis- Caroline avait lutté avec tant 
ye exacerbé per le médiocrité et d’efforts persistants et inutiles pour

ae faire admettre dans une société 
iân» direction morale bien détei- avec laquelle ne frayait pas le mon- 
mmée et sans ntiliaation immedia- de auquel appartenait M. de Bn-

roy ! Et c’était son mariage, qu'el­
le considérait comme un mésallian­
ce, qui loi valait, Je la part de ce 
parfait gentilhomne, les plus déli­
cats égards I

Avec diacrétion, le comte t’ob-

line.[Hébert en vous ai Il reprit 
“Vous, ma chère filleule, qui 

êtes une femme aux idées larges et 
saines, ayant reçu une instruction 
fort étendue, vous apprécierez no- 
tre genre d’existence. Vous y pui 
serez des sujets d'étude, 
trouverz en même temps 1’applies 
tion pratique de tout ce que 
avez appris en théorie. Le temps 
a été merveilleux !

ІІегГЗ’еІ
à oertai- 
Ssent ces 

encore vous y
puisqu’elle n'avait pins personne 
à qui les faire voir *..

Prendrait-il avec elle un ton pro­
tecteur qui offenserait sou orgueil f 
Comment traitait-il son filleul f 

'“Mou mari et son père ne sont, 
après tout, que des fermiers I”

Et son

, je comprends vous■ posses- 
spi orter 
que j’en

sur Voua et n’eu laisseriez 
. Voua allez vous avez dû 

parcourir plusieurs fois nos terres. 
Votre beau-père et votre 
des guides de premier ordre, dont 
les explications sont du plus haut 
intérêt, et ils ont pu vous initier 
tout de suite à votre nouvelle vie..

rester à dé. 
Mter ave&ttoi,.. Je vais envoyer 
ppai» aux Epinsyes avec un 
ief. je n’en serai hi plus ni moine 
Uade poqr m’yêtre rendu en yoi- 
i£fe«|4***idi. et, au moine, 
ingut la satufaçtion d’avoir tra- 
ÉNU tou* qui avez tant tra 
flMpmurmpt I"

Il avait hérité pendant nu ins­
tant. Signerait-il Brisoy tout çonrt 
comme il en avait l’hebitnde ?.
Ou ajouterait-il son titre ?. ..

Il parue : Elle est vaniteuse. .. 
donc elle eu sera flattée... elle doit 
désapprouver In nuit du 4 août 

Quand ІГ eut cacheté sa lettre, 
M ■ de Briroy enona son ancien pi- 
queux.

mari sont
LE

гй le pédantisme d’une instruction
і s’exaspérait

maintenant de l’attente de
itprésence tant regrettée an 

de lent mariage auquel rile eût
aristocratique 1... 

été alors, Viso­
ria l’un de l’autre, sur un pied tout 
différent, tandis qn'ici....”

n'nyaat. * 
rès bon- « 
très bas

la.
—Ma nouvelle vie ?...
Si nouvelle, en effet ! que le ter­

me frappait l’esprit de Caroline 
comme une nouveauté absolue...

Ce qu'il y avait d’entièrement 
nouveau pour elle, c ’étaient let 
loisirs, 1’aisanc.e, l’éloignement de 
l’éternel refrain par lequel 
treiguaft les dépenses, et l’appel à 

concoure dans les soins du mé­
nage, auxquels elle rusait pour se 
dérober.

П s'inclina profondément avec 
rtoieie qu’il avait 
entre époque, et 

lui prit tes deux mains d’nn geste 
û la fois respectueux et paternel, 
qui détendit subitement le» nerfs 
dele jeune 

“Vous voyez, dit-il. Madame,' 
tout désolé de 

une circonstance

I

"Nous
aéBR 1 «ma guère an tanne I 

—En tenue 1 Vous plaisantez I 
vous trouve fort bien ainsi, 

êtes un vieû invalide de te 
«W. en portez l’unifon».
іЖ-éJyriZà eee" bmron, etl • .........................
_ _ ' ' „ 'ШШШк A 3 heure, précises, b victori,

du choisir dans ro boîte la (du comte s’arrêtait devant la porte 
des Bpinaye» donnant, accès daat 
la partiel habitée par te jeune mé-

lie Tnr- —Ceci à Mme Vincent Rivet,
Caroline, derrière le rideau, vit 

arriver M. de Briroy et, à côté de 
lui, ton beau-père, dont il ro eépa- 

nne chaleureuse poignée

mon vieux Germain, attelle... Mé­
nage-loi. . . Dis que l'on mette un 

rouvert, E redite.

Sfr-m
"Si vraiment, pen«ait-il, j'étais 

de conciliation entre 
tes êtres que des riens divisent et 
qui ae heurtent parce qu’ils ne se 
comprennent pas !...

Et s’adressant è Caroline :
—N'est-ce pas, demanda-t-il, le 

que vous,|passez à la

Щ te[1ІЄ on res- Sra avec
de aroie- Site s'en étonne, mais en n’avoir pu,
Ait eatiafsite... ami importas te de* vie que cri-

Rivet, en approchant, avait dé- hr du mariage de son filleul, aller 
signé U servante, transformée per y 
un tablier blanc à bretelle*, portée

SOU
-L. ШШШЖ

.... БїщШаббь
м place de second père.

t encore, je
A same"Madame,

prijEffHy» d»rero •* “• ■ _
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Sieg as,N. B. '■M*:, .iïSÛTES LOCALES fLA BANQUE NATIONALEDe notre correspondant V
La mort cette terrible moison- 

neuse n’a pas de borne a son oeu­
vre, et c’est incore qu’elle vient de 
faire deux victimes parai nous. 
Premièrement en la personne de M. 
Willie A. Ruet que l’on trouva 
mort dans son lit dimanche matin. 
Il était âgé de 42 ans, et célibatai 
Je, il laisse pour le pleurer sa vieil­
le mère et un frère M. Phélias Ruet.

Et en deuxième lieu, vient ravir 
à l’affection des siens, Dame Israël 
Michaud après quelques heures de 
maladies seulement. Outre son ma­
ri éploré elle laisse un enfant de 4 
ans, un père et une mère M. et Mde 
Bruno Lagacé, deux frères et deux 
soeurs. La défunte n'était âgé que 
de ans.

Aux familles en deuil nous of­
frons nos plus sincères sympathres.

M. et Mde Ned Sirois ont dû 
s'absenter la semaine dernière pour 
assister aux funérailles de legr 
beaufrère M. Atec Dufour de St* 
David, Me.

M et Mde Hector Dufour de 
Westbrook Me. était en visite chez 
leur beaufrère M. Ned Sirois ces 
jours passés.

Mde Henry Violette d’Augusta, 
Me. est aussi en visite chez sa fille 
Mde Pat Michaud.

M. Léo Michaud, commis chez 
Fraser & Cie d’Edmundston, était 
de passage a Siegas en route pour 
visiter sa mère qui est dans Resti- 
gouche.

Après 27 ans d’absence, Melle 
Annie Sirois fille de M. et Mde 
Francis B. Sirois de Woonsocket, 
R. I. est revenue visiter sa place 
natale et fses amis d’enfance, elle 
était l'hôte de M et Mde Alex De- 
vost, sa cousine. Melle Sirois est 
la soeur de M. Baptiste Sirois de 
Rivière-Verte.

S- et Mde Wilfiid Albert de 
Fort Kent Me. sont venu passer 
l’hiver chez leur père M. Denis 
Mazerolle.

Mde Emile Lévesque est allée vi­
siter ses parents a Madawaska Me. 
et Edmundston.

Melle Bernadette Ouellet de 
Grand Falls est actrelleuient en 
ville chez sa soeur M aie Edmond 
Pelletier.

Melles Lily St Pierre et Isabelle 
Allain sont allées passer la fête dé 
l'immaculée Conception chez des 
amies à Baker Biook.

Mme J. E. Boulay est de retour 
d’un voyage à Rimouski P. Q. Elle 
est allée voir sa mère gravement 
malade.

Melle Eugenie Ouellet d’Ed- 
mundston est de retour d’une pro­
menade de quelques jours chez ses 
parents M. et Mde J. B. Ouellet de 
St-Jacques.

Melle Estelle LeBlanc qui suit 
Un cours de gardemalade a 

1 Hotel Dieu de Montréal est actuel­
lement dans sa famille pour un re­
pos bien mérité.

N’oubliez pas la première Joute 
de Hockey dimanche soir sur la 
patinoire Michaud.

M. Travers représentant Brock Si 
Paterson Ltd. de St-Jean est en 
ville cette semaine dans l’intérêt 
de sa compagnie.

Melles Alma Pelletier et Marti­
ne Albert sont allées à St Léonard 
dimanche dernier. Elles sont reve­
nues enchantées de leur petit voya*

a l’honneur d’annoncer au public qu’elle a ouvert une

8ÏÏCCUB8ALE à ИШЇЇЖМТОЖ
Sous la gérance de M. Joe. MOBENOŸ 

Vous y trouverez un accueil courtois et empressé 
de la part de notfe gérant et de Ш assistants.

Ils se. feront un plaisir et un devoir de mettre à 
votre sendee leur expérience et un service de banque 
complet Ouverture de Comptes d’Epargne, Comptes 
Courants, Escompte, Traites, Mandats d'argent, Let­
tres de Crédit, Paiements télégraphiques, Transferts 
de fonds, Collection de Comptes, et tontes autres opé­
rations de banque. ,
Heures de Banque, tous les jours, samedis exceptés, de 

9 heures A.M. à 3 heures P.lfc 
Les samedis, de 9heures A.M. à midi

Sous-Agences à Green River, Lac Baker, St-Fran­
çois, St-Jacques, Ste-Anne, Baker-Brook, N.B.

A notre nouvelle Succursale et à nos Sons-Age»- - 
ces, vous trouverez toutes tes facilités pour la transac*. 
tion de vos aftaires de banque.

Nous sollicitons respectueusement votre patronage

La Banque Nationale
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M ! K«1 !J’aurai en main à partir du 1$ au
/31 DECEMBRE un stock de

%•10,000. EFfeFOURRURES 
qui sera vendu AU PRIX DU 
GROS* que tous en profite.

Nous avons un grand assortiment de cadeaux 
de Noël et jouets pour enfante glus que jameis 
cette année, et que nous vendrons 1 tires bas prix 
et pourvous donner une chance nous donnerons 
à tous ceux qui achèterons pour #1,00 la valeur de 
5octs en marchandise gratuitement?' Nous avons 
aussi pour demoiselles et dames des sweaters en 
laine blanche que nous vendrons pour $7.00.

Venez nous voit et vous seres satisfaits.
Madawaska, Me.
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Chez A. J. GERVAIS
ST-LEONARD, N. B.

M. A. J. Damlunuul, inspecteur 
pour la Banque Hochelaga, était de 
passage en ville cette semaine.

M. L. M. Murray faisant partie 
de і a Compagnie Fox Film de St 
•lean était à Edmundston ces jours 
derniers.

M, le docteur Laporte a été ab­
sent une partie de la semaine. Il a 
dû partir mercredi matin pour as­
sister a une assemblée du bureau 
médical de la province, à St-Jean. 
Cinq médecins du Nouveau Bruns­
wick composent ce conseil, le doc­
teur Laporte a été élu cette année 
par acclamation.

M. Willie B Picard a été assez 
sérieusement blessé au menton 
alors q’il était à patiner ctte semai­
ne; il tomba et reçut un coup de 
patin sur le menton qui nécessita 
quelques points de couture et les 
soirs du médecin. A ce sropos nous 
esnseilierions à la direction de la 
patinoire d’exiger que tous les 
patineurs aillent dans le même sans, 
surtout losqu’ils sont assez nom­
breux, comme eela se pratique 
dans toutes les aut res places. Ceci 
é viterait bien des accidents.

Dimanche le 17. ouverture des 
parties de la ligue de Hockey. Lp 
club Dollard rncontrera le club de 
la die Fraser, On nous promet des 
sensation.

M Alphonse L’abbé de St Leon­
ard était en ville ctte semaine

Nos félicitations à M. et Mme 
Douât Boucher à l'occasion de la 
naissance d'un fils, ce matin.

Nous apprenons avec plaisir que 
l'ancien gérant du moulin de Pul­
pe de la Cie Fraser à Edmundston, 
M. F. L. Brawn, est maintenant 
gérant de la Nashwaak Pulp & 
Paper Co. à Fairville. M. Brawn 
est très expérimenté dans cette li­
gne ; il est demeuré ici une couple 
d'années.
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de cette localité ont eu la bonne 
fortune' d’avoir la visite à leur 
salle de spectacle, des Amateurs 
Dramatiques de Rivière-du-Lonp, 
les mêmes qui o»t représenté ai 
brillament ici l’été dernier, le grand 
drame de “La Malédiction’’. Com­
me d’habitude, ils ont fait salle 
comble, et ont donné devant 
uue assistance enthousiaste trois 
jolis pièces ; "Soufflez moi dans 
l’Oeil" le fameux dialogue de La­
biche, “Le Poignard" le drame 
touchant de Théodore Botrel, et 
“L’Honneur Est Satisfait". Cëtte 
désopilante comédies d’Henri Ba­
zin. Ils ont ;nterpreté cee oeuvres, 
de main de maître, et des applau­
dissements prolongés n’ont cessé 
de souligner les passages les plus 
saillants. Ce groupe de jeunes gens 
est incontestablement le plus re­
marquable qui existe daus la pro­
vince de Québec, dans le genre a- 
mateur.

Nous formons l'espoir que ces 
excellents artistes viendront enco* 
à Edmundston, donner une autre 
superbe soirée. Il y recevront un 
chaleureux accueil.
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Grand Drame de l’ametur 

" d’une mère — Sacrifiée souf­
fert sans aucune plainte et fi­
nalement récompensé.
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plus à avoir des spectateurs en les 
faisant entrer pour rieu, en est ren­
du à payer les gens pour les faire 
entrer. Ça va bien.
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•her cKildrea WHUAM FOX ntOtUtniSLe 20 du courant à deux heures 
P. M. aura lieu Vassemblée an­
nuelle de la Société d’agriculture 
No 77 à la Résidence de M. Théo- 
plile Michaud. Les cultivateurs 
ainsi que les amie d'agriculture 
•ont priés d'y assister.

Par ordre .
J. A

Д ""

ЇЖ.Partie de Cartes
, [DIMANCHE SOIR 

dans l’école de Baker Brook 
au profit de l’Eglise 

VENEZ EN FOULE

be public peut être sûr de voir cette vue en entier* parce que 
c’est une nouvelle copie do film, et nous sommes chanceux d'être 
les premiers à nous en servira > «tw*
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LIVRET j DE COMPTOIRS

Les meilleurs livrets de comp­
toir sont certainement les Mc- 
Caskey.

Nous sommes!'les représen­
tants de cette compagnie et, 
nous vendons aussi le

McCaskty Cash Régi ter
Cette nouvelle1 invention est 
certainement ce qu’il ÿ a de 
mieux et coûte qu'tine f faction 
du prix de tout autre “Cash 
Register ** faisant le même tra­
vail

Venez nous voir avant d’a­
cheter ailleurs.
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